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 On admet généralement que les goûts ne se discutent pas et ils sont multiples. Comme les opi-
nions, ils témoignent de la liberté dont dispose chacun d’entre nous de s’exprimer. Tel n’aime que 
Mozart, tel autre que le dernier rocker en date ; tel encore aime les deux : on dit qu’il est « ouvert 
». Pareil éclectisme ne ressemble-t-il pas toutefois à l’indifférence ? 
Le point commun entre les opinions et les goûts, c’est leur subjectivité. Il paraît cependant plus 
facile d’échanger des arguments (contradictoires) touchant des opinions, parce qu’existe le truche-
ment du langage. Les goûts seraient plutôt affaire d’émotion, d’affect, de sensibilité. Nous touchons 
ici à l’inexprimable. On aime ou on n’aime pas. C’est « comme ça ».
À chacun son goût, donc ? Tous les goûts seraient dans la nature ? N’y en a-t-il pas cependant qui 
peuvent nous sembler contre-nature, voire barbares ou répugnants ? Voilà une première difficulté.
En voici une autre : à force de tolérance, n’oublierait-on pas que « tout ne se vaut pas » ? L’œuvre 
d’art, par exemple, mérite-t-elle le même jury et le même traitement que celui que nous accordons 
aux plats cuisinés ou, de façon plus générale, aux « douceurs qui séduisent nos sens? Qu’appelle-t-
on « beauté » ? Qu’en est-il, de surcroît, du « bon goût » ? 
Telles sont quelques-unes des questions qui seront abordées dans la conférence.

Tous les goûts sont-ils 
dans la nature?
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